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Le fait de dénoncer l'incurie de nos responsables
incapables d'alléger un peu la misère de leurs
compatriotes avec l'argent du contribuable
peut-il encore les émouvoir et les faire réagir ?
Il n'y a pas un jour depuis 1976 que, moi Ma-
kaya, je ne cesse de dénoncer les travers de notre
société, de toucher les cœurs, de conscientiser
nos responsables, nos dirigeants, c'est comme si
je puisais de l'eau dans un panier. Au départ, ça
dérangeait et on se bousculait pour trouver des
solutions. Mais, aujourd'hui, ça donne l'impres-
sion qu'on s'en fout éperdument de toutes les cri-
tiques pourtant positives adressées à ces haut
des en-haut pour améliorer la vie. Tenez, par
exemple, les voiries urbaines, encore et toujours
de Libreville. Faut-il en parler de nouveau ? Qui
s'en préoccupe réellement ? Je sais que tout ça
passe à mille lieues au-dessus de leur tête…
J'ai pris connaissance des déclarations de tous
les nouveaux présidents des Conseils municipaux
du pays. Tous, sans exception, ont reconnu que
leurs priorités sont d'abord les voies urbaines,
ensuite la lutte contre l'insalubrité, et enfin, l'as-
sainissement. Auront-ils les moyens de réaliser
ce challenge là où leurs prédécesseurs se sont
cassés la figure ? Visitez Oyem, Lambaréné,
Mouila, Franceville, Port-Gentil, Tchibanga, Li-
breville, Makokou ou Bitam et dites-moi après si
ces communes méritent vraiment d'être dési-
gnées comme des villes au sens propre du terme.
Peut-être que la décentralisation présentée
comme la panacée changerait la donne si elle se
réalisait. Alors, attendons et croisons tout de
même les doigts,  quoi…

FA I T  D IVE R S
I L  TU E  SA  MÈR EUne dispute qui dégénère en drame. A Minvoul, un homme de31 ans, Elvis Cédric Essire Bibang, en est ainsi venu à tuer àcoups de gourdin sa mère, Albertine Ndzeng Memvi, la soixan-taine. Après une tentative pour maquiller ce crime en mort na-turelle, l'homme a été arrêté le week-end écoulé.

ECONOM I E
L 'AF R IQU E  C E NTRALE  À  LA  TRA ÎN ELe Rapport 2019 de la Banque africaine de développement(BAD), à travers lequel l'institution décline sa vision écono-mique du continent, est peu flatteur pour notre sous-région,dont la croissance devrait s'établir à 2,2%. Seule l'Afriqueaustrale fait moins bien (1,2%).

ÉDUCATION : LES TALENTS EN DÉTECTIONLa première édition du
''Concours d'excellence : la dé-
tection des talents'' a été lancéehier dans la circonscriptionscolaire de Libreville-sud. Plusde 150 écoles sont en compé-tition pour créer une équipede "cracks, des élites, des excel-
lents''.

PROVI NCES
Education : le geste du Japon à Franceville

FA I T  D IVE R S
Désosseurs de véhicules

S PORTS
Ondo Biyoghe à la relance au Vita Club de Kinshasa

C'est théoriquement ce jeudi que s'achève la garde à vue des soldats auteurs d'une ten-
tative de coup d'Etat le 7 janvier dernier. Celle-ci, conformément aux dispositions de
l'article 17 alinéa 3 du Code de justice militaire (CJM), pouvait en effet se prolonger
pendant un mois. A partir de là se pose la question suivante : cette garde à vue va-t-
elle être prolongée ou, au contraire, les insurgés vont-ils être officiellement notifiés des
charges qui pèsent sur eux, puis placés sous mandat de dépôt ?

E BAN E  AB E S SOLO PAS S E  P ROA 26 ans, il était largementtemps. Le défenseur internatio-nal gabonais Wilfried EbaneAbessolo, jusque-là cantonné à laréserve, vient de signer avec leFC Lorient (Ligue 2 française)son premier contrat profession-nel. De quoi envisager l'aveniravec un peu plus d'ambition.
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QUEL SORT POUR LES INSURGÉS ?
Un mois après le putsch manqué
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N K EM BO -COCOT I E R S  :  L E  PARCOUR S  DU  COMBATTANTIl devrait figurer en têtedes priorités dans le pro-gramme de réhabilitationdes voiries de Libreville.L'itinéraire Nkembo-Coco-tiers (au même titre queNkembo-Atong-Abè) estdans un tel état de dégra-dation que s'y aventurerreprésente un risque sé-rieux pour les véhicules.   

SOC IÉTÉ
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